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1 Solide  étude  de  l’A.  sur  la  poésie  de  Šāmlū.  Élément  par  élément,  l’A.  analyse  les
structures  du  langage  poétique  chez  Šāmlū.  Sa  première  question  est  d’ordre
herméneutique. Comment la poésie s’écarte-t-elle de la poésie traditionnelle et même de
celle de Nīmā, dans la forme qu’on a appelé le vers blanc ? Dans un nouveau rapport au
sens,  la  poésie  de  Šāmlū  cherche  – sans  y  arriver  toujours –  à  renverser  le  rapport
traditionnel de la forme et du sens. La poésie n’est plus un message à la recherche de sa
forme mais  une forme d’où jaillit  le  sens.  Le  deuxième écart  de la  poésie  de Šāmlū,
constate l’A., s’observe dans le traitement du récit poétique. Chez lui, le narratif n’est pas
la  reproduction  des  modèles  passés  mais  un  jeu,  une  exploration  dans  un  mode  du
discours.  Le  chapitre  suivant  analyse  la  relation  entre  langage  poétique  et  langage
prosaïque. Ici,  la démonstration est peut-être moins probante, du fait que la question
linguistique  n’est  pas  suffisamment  définie.  Les  deux  chapitres  suivants  révèlent  la
maîtrise  du  critique  littéraire.  L’A.  y  développe  la  notion  de  rythme  poétique,  ou
musicalité du langage, et celle d’image poétique, mais dans une approche essentiellement
structuraliste : l’image verbale. Le dernier bref chapitre est consacré à l’érotisme de la
poésie de Šāmlū. Comme l’annonce l’A., on aborde la part la plus intime de la poésie, celle
où l’individu se révèle dans la nudité de ses sentiments et sans doute où le poète Šāmlū
atteint les sommets de son art poétique.
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